
Beyde régie prenne les moyens néces­
saires afin d'admettre des membres 
honoraires dans le dit club—Adopté.

Proposé par G. La belle, seconde 
par A. Parent, que les noms sui­
vants : H. La flamme et J. Dion 
soient ajoutés sur la liste du co­
mité de régie—Adopté.

Proposé par Oscar Séguin, se 
cntidé par J. Larue, que l’assemblée 
s’ajourne à mercredi prochain 25 
août 1886

chon n’a rien fait jusqu’à présent 
pour ce chemin de 1er et lors de la 
grande assemblée qui a eu lieu à 
Hull au mois de mars dernier il n’a 
pas dit un mot en faveur du chemin. 
M. Cormier dit que s’il est élu il 
travaillera pour que le comté d’Ot­
tawa obtienne une part abondante 
des argents que le gouvernement 
consacre à la colonisation, car sur 
les $530,000 que le gouvernement 
retire des terres publiques dans la 
province, $400,000 sont fournies par 
le comté d’Otta 

Des 3000 tonnes de phosphate ex 
traites dans le comté en 1878, la 
production s’est élevée l’année der 
nière à 115,000 tonnes, ce qui prou 
ve la richesse de ce comté et la né­
cessité de lois favorables à l’indus­
trie minière. Au sujet de la cour 
et de la prison, il dit qu’il n’inter 
viendra en rien dans ce qui est fait 
et ne proposera aucune législation 
au détriment de Hull. Quant à son 
travail dans le passé en faveur 
d’Aylmer, c’était tout juste qu’il 
vînt à travailler pour son village. 
M. Rochon, a-t-il dit en terminant, 
n’a donc porté aucune accusation 
contre le gouvernement Ross-Tall- 
lon, et j’espère que les électeurs se 
souviendront de cela le jour du vote 
et souteindront celte administration 
à une grande majorité.

M G. B Major

feuilletonECHOS DE HULL Courrier de Montréalmmm nouvelles
“E

ON DEMANDE une servante pour se 
rendre généralement utile. S'adresser au 
No. 248, coin des rues Saint-Patrice et 
Dalhousie.
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MONSIEUR LECOQCam,marte Electorale
Deux assemblées politiques ont 

eu lieu, hier, dans le comté d’Otta- 
La première dans le township 

d’Eardly, à l’issue de la grand’mes 
se, et la seconde à Hull, dans le 
cours de l’après midi A Eardlv, 
les orateurs ont été MM. Rocque, 
d’Ottawa, et John Aylen, d’Aylmer. 
Tous deux ont parlé en faveur de 
M. Rochon. M. Cormier n’était pas 
représenté. M. Rocque a parlé en­
viron une heure et demie de temps, 
en français et en anglais, et M. Ay­
len, environ vingt minutes.

A Hull, il était trois heures de 
l’après midi lorsque l’assemblée s’est 
ouverte. M. Bernard Simard a été 
choisi pour la présider. MM. Cor­
mier, Rochon, J. M. McDougal, G. 
B. Major, David Major, J. E. Bauset, 
A. McMahon, Charles Devlin, se­
nior et junior, étaient sur l’estrade. 
II fut convenu que chaque candi­
dat aurait une heure pour parler et 
un temps égal pour chacune de leurs 
représentants.

M. Rochon fut le premier à par­
ler. En réponse aux journaux 
qui l’accusent de se présenter 
sous de fausses couleurs, M. Ro­
chon fit connaître qu’il avait tou 
jours été libéral dans le passé, 
mais qu’à la date du 16 novembre 
il avait tendu la main aux con 
servateurs pour se rencontrer avec 
eux sur un terrain commun, le 
terrain du parti national.

Il expliqua ensuite les différents 
articles de son programme, surtout 
celui en faveur du chemin de fer 
de la Gatineau, et critique le pro­
gramme de M. Cormier, dont il 
vient de voir une copie imprimée. 
Parlant des questions d’intérêt 
'ocal, du transfert de la cour à 
Hull, et du transfert du bureau 
d’enregistrement à Aylmer, tel que 
demandé dans le conseil de comté 
par la proposition officielle du vil­
lage d’Aylmer, M. Rochon dit que 
la plus grande part du mérite dans 
le succès obtenu dans la législature 
de Québec pour le hill de la cour 
et de la prison revient-, à M. le 
docteur Duhamel et au Rév. l’èie 
Cauvin qui out tous deux travaillé 
fortement pour obtenir ce bill.

M. Rochon accuse M. Cormier de 
se servir de moyens déloyaux con­
tre lui dans la présente lutte, en 
disant dans les différentes paroisses 
du comté, et spécialement dans le 
haut de la Gatineau, la semaine der­
nière, que le comté serait appelé à 
payer sa part de taxes pour la cons­
truction de cette cour et prison à 
Hull. Il dit que cela est faux, et 
que c'est écrit en toutes lettres dans 
le bill, que c’est la ville de Hull seu­
le qui doit construire et payer pour 
la construction. M. Rochon n’est pas 
en faveur de l’édifice que le village 
d’Aylmer offre pour le bureau d’en 
regiatrement et dit que l’intérêt de 
tout le comté, de la.vallée de la Ga­
tineau comme des paroisses du bas 
du comté, demande que le bureau 
d’enregislrement reste à Hull et que 
la cour et la prison 
férés au plus vite.
Cormier était élu, il userait de 
son influence de député au détri­
ment de Hull. Il termine en disant 
qu’il espérait que la grande majori 
té des électeurs l’appuierait dans 
la présente lutte.

—M. John McDou 
McDougall et Co,

—Un nommé Joseph Carrière a été ar­
rêté pour assaut grave sur le constable De-

—Près de trois cents prêtres ont suivi les 
exercices de la retraite pastorale terminée 
samedi.

gall, de la maison 
a été frappé de

toril 
tor <r

wa. L’EOmiR DU NOMON DEMANDE—Ci uq bons agents, s’a­
dresser à Chevrier Frères, 406 rue Sussex 
Ottawa. __________ _____ Hiüoc—Le major Carini est arrê-SITUATION DEMANDEE—Un institu­
teur, porteur d’un diplôme pour le f.ançais 
et l’anglais, et muni de lions certilieals, 
demande une situation comme professeur. 
Il pouria aussi remplir la etiarge de Maître 
chantre. Adresser à 1‘". X , au bureau du 

17 août 1886—5ins.

té.
Eticr.iDE Parent, 

Secrétaire.
—Par quoi ?....Comment ?
— Ah ! c’est une fatalité !.... 

Au moment où nous conveni­
ons de nos dernières mesures 
pour surprendre chez lui le duc 
de Sairmeuse, le duc lui-même, 
est survenu.

Nous nous sommes enfuis, 
mais ce noble de malheur à pour­
suivi Carini, l’a atteint, l’a pria, 
au collet, et l’a traîné à la cita­
delle

Lacheneur était anéanti. La 
sinistre prophétie de l’abbé Mi- 
don bourdonnait à ses oreil­
les....

—Aussitôt, continua l’officier, 
j’ai averti les amis et j’accours 
vous prévenir.... C’est un coup 
manqué !....

Il n’avait que trop raison, et 
Lacheneur le savait mieux que 
personne. Mais aveuglé par la 
haine et par la colère, il ne vou­
lait pas avouer, il ne voulait pas 
s’avouer l’irréparable désastre.

Par un prodige de volonté, il 
parvint à affecter un calme bien 
éloigné de son âme.

—Vous êtes prompts à jeter le 
manche après la cognée, messi­
eurs, dit-il d’un ton amer....Nous 
avons une chance de moins, et 
voilà tout.

—Diable !....Vous avez donc 
des ressources que nous igno­
rons ?

—Peut-être... .cela 
Vous venez de passer à la Croix- 
d’Arcy avez-vous dit à quel­
qu’un quelque chose de co que 
vous venez de m’apprendre ?....

—Pas un mot...à personne.
—Combien avons-nous d’hom­

mes au rendez-vous ?
—Au moins deux mille.
—En quelles dispositions ?
—Ils brûlent d’agir ..Ils mau­

dissent nos lenteurs.
Ils nous ont recommandé de 

vous supplier de vous hâter.
Lacheneur eut un geste mena­

çant.

—Trois individus ont été condamnés à 
imende et à la prison pour avoir résisté à 

la police.
—M. l’échevin Jeannotte 

lice Paradis partent ce soir 
Etats-Unis.

l’awa. %.

et le chef de po- 
pour un voyage

Vente de.bancs
Hier a eu lieu la vente des bancs 

dans l’égliso de Hull. Les prix 
payés sont à peu près les mêmes 
que l'année dernière.

Rectification
Dans notre rapport de l’assemblée 

municipale, vendredi dernier, le 
nom de M. N. Fortier, comme se 
condeur d’une motion était écrit, 
N. Fortin, et celui de M Thomas 
Fortin, échevin, écrit : Thomas For­
tier.

ICanada

MAISON DE PENSION —La société d’horticulture de Montréal 
prépare actuellement son exposition de la 
fin de septembre.Pour une bonne maison de pension et 

des chambres confortables, doubles ou 
simples, adressez-vous au No. 42, rue Daly, 
Ottawa.

21 août 1885—3f _______________

Ot1
—Le département des chemins a résolu 

d’élargir la rue Blanche, vis-à-vis le lot 661, 
tier Saint-Antoine.

—Hier, le R. P. Richard, 8. J., a c< 
sa première messe au Gésu. A cette 
sion il y a eu musique solennelle.

—Sept cents bêtes à cornes, des Durham 
pour la plupart, sont arrivés par le chemin 
de fer du Pacifique, du Manitoba à 
réaL

—Le temps était très chaud hier,aussi un 
grand nombre de personnes ont traversé 
à nie Sainte-Hélène pour y respirer le

commission des arbitres du Nord- 
Ouest qui siège actuellement au Palais de 
Justice a encore de l’ouvrage pour plusieurs 
semaines. s*

Délébré
A VENDRE

Magnifique poste de commerce, situé sur 
la place (le Masham en face de l’Eglise. 
En outre, cent arpents d'excellentes terres, 
formant une propriété agiicole
son, étable et remise.

S'adresser à
JULES SNUI3B, Propriétaire, 

Masham Mills

Le
guéri 
éprou’ 
noncei 
“ Tassi 
Montré 
plaisir 
mais q 

Com 
session 
moins 
atteint

avec mai-

OANS U CAPITALE
Ottawa 14 août 1886—3m. -La

Mre-l'ame do Sacré-Cœur En Vacance
M. l’échevin Durocher et sa fa­

mille partiront ces jours ci pour aller 
passer quelques jours en villégia 
ture.

—Mademoiselle R. Partridge pours 
justice M. J. Rowan pour $500 de domma­
ges alléguant séduction et bris de promesse 
de mariage.

—M. A. D. Porcheron, manufacturier de 
tabac canadien de cette ville, vient d’ache­
ter 36,000 livres de tabac en feuille pour 15 
cts la livre.

—IV . L. Isaacs, marchand de tabac, de la 
rue Saint-Nicolas, a fermé boutique et 
laissé la ville. Il doit une soixantaine de 
mille piastres.

—Samedi matin, au marché Bonsecours, 
dans la foule, une femme s’est fait voler 
son portefeuille qu’elle tenait à la main. Il 
y avait une forte somme d’argent.

—Les travaux avancent rapidement b 
l’église Bonsecours. De magnifiques bancs 
ont remplacé les anciens, la vente de ces 
bancs commencera aujourd’hui à 8 heures.

—On continue la construction du trottoir 
en pierre sur 1b rue Notre-Dame. Les tra­
vaux se poursuivtefr^tintcnant depuis la 
rue Bonsecours à 6; place Jacques-Cartier.

L’ouverture des classes aura lieu
parle ensuite. Il traite la question 
Riel et blâme le gouvernement de 
Québec de n’avoir pas voulu passer 
une motion de regre' pour l’exécu 
lion de Riel, qu’il dit être une salis 
faction donnée à l’orangisme. Quant 
à la cour et la prison, il dit que les 
justiciables du bas du comté préfè­
rent l’avoir à Hull qu’à Aylmer.

M. David Major, de Montebello, 
dit que dans cette question Riel, le.- 
électeurs devraient faire la part des 
responsabilités. C’est le gouverne 
ment fédéral et non le gouverne 
ment provincial qui est responsable 
de l’exécution de Riel et les élec 
leurs auront l’avantage l’année pro 
chaîne, aux élections fédérales, de 
juger cette question. Pour aujour­
d’hui il s’agit de question d’intérêt 
provincial, d’intérêt local et les 
électeurs devraient bien peser les 
désavantages qui en résulteront 
pour le comté d’Ottawa s’ils n’éii 
saient pas M, Cormier, qui par sa po­
sition est plus en mesure que son 

à obtenir ce dont le

Mercredi, 1er Septembre 1886
Au Pensionnat de Notre-Dame du Sacré- 
Cœur, rue Rideau. Les élèves sont priées 
de se présenter le premier jour.

Pour tous renseigmmenls s’adressera 
Madame la Supérieure.

Travaux
Sur la rue Sussex, les travaux 

d’élévation de la rue nécessités 
par la pose des nouvelles lisses 
des chars urbains sont à peu près 
terminés. Cette rue 
coup gagné quant à l’apparence et 
à la propreté.

presqui 
lant et 
affaires 
on voit 
lieu po 
ce sujel 

M. Ti 
de son 
La carr 
ingrate 
sacriflci 
mettre 
sa vie a 
faut alb 
grand o 

A enti 
Free Pre 
M. Tast 
tous les 
habitent 
tent.

Ottawa, 21 août 1886.
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En voyage
M. O Latour, d’Uttawa, est de re­

tour depuis hier de Mattawan. Il 
nous apprend qu’il a eu le plaisir 
d’y rencontrer, hier, lu Révérend 
Père Gendreau, M. Bonaparte Wyse 
et sa famille, en route pour le Té- 
miscamingue.

R*
Fabrique de Voitures de la 

Puissance

LAÏBUX & MITCHELL dépend.

—Le département d 
moment preuve d’une grande activité ses 
tous les points de la ville. Des trottoifl 
neufs sont posés et les rues sont réparée**,

—Son Honneur le juge Mathieu a rendu 
jugement, samedi, dans une cause de dame 
Hermine Bissonnette contre Alfred Mar 
tial, accordant la séparation de corps de 
m andée.

—Un vieillard de 81 ans, nommé Je 
Laptiste Jacques et demeurant à la 

vière à lTsle, est tombé malade au City 
Hotel et a été transporté à l’hôpital Notre 
Dame.

—L’enquêtopréliminaire dans la cause 
de M. J. W. Walters, accusé de tentative 
de corruption doit se faire aujourd’hui. Le 
prisonnier est encore en prison, faute de 
caution.

—Samedi matin, le gros rouleau à va 
peur de la Corporation, pesant 17 tonnes, a 
monté sans aucun aide la côte de la rue 
Saint-Constant, entre les rues Ontario et 
Sherbrooke.

—Michael Ryan qui s’est noyé, jeudi soir 
était à l’emploi de MM. Mooney et Cie., è 
Verdun. Etant sous l’influence de la bois 
son, il se jeta à l'eau pour traverser le ca 
nal et se noya.

es chemins fait en cePROPRIETAIRES
287-RUE SUSSEX-287

OTTAWA

La Vieille France n'oublie jamais 
les enfants de ses enfants ; lors mê 
me qu’ils sont éloign ;s d elle, elle 
ressent un vrai bonheurdu pouvoir 
les reconnaître, par leur fidélité aux 
traditions de leurs pères : Dieu et 
nos droits.

Montres, Bijouteries, Joncs de 
mariage etc, eu tous genres, à 50 
pour 100 de relais et garantis tels 
que représentés sinon l’argent vous 
sera remis. Chez H. Norez, No 30 
rue Rideau, près du pont dt s S i- 
peurs.

Bargains à commencer d’aujonr 
d’hui.

Les soussignés désirent attirer l’attention 
du public en eénéral sur leur nouvel éta­
blissement où ils prendront constamment 
des ordres pour la confect on de voilures 

non couvertes, buggies, 
express, phaélons, rockaways, omnibus et 
autres sortes de voitures. Aussi ; traînes 
sauvages simples et doubles pour attelage, 
des patrons les plus modtrncs.

Les matériaux employés pour la conf c 
lion des voitures d'hiver et d’été sont (le 
première qualité ; tout ouvrage garanti, 
tant sous le rapport do la main d'œuvre 
que de la solidité et du liui pour donner 
satisfaction complète à tous.

N’oubliez pas de donner vos ordres au 
No 267, rue Sussex, pour une belie et 
tonne voiture.

wsVisite sollicitée.
LA YEUX ET MITCHELL

adversaire 
té a besoin.

com-
r!couvertes et

M. Goybttb

traite la question Riel II s’attaque 
aux journaux Le Canadien, La Miner­
ve et Le Monde qu’il accuse d’avoir 
changé d'avis sur la question Riel, 
et regrette que M. Tassé ne soit pas 
présent pour répondre à cette accj 
sation. Il se prononce en laveur du 
mouvement national au sujet de 
Riel.

Si le 
vrait aie 
de West 
M. Blake 
rouges i 
voter poi 
à Arthal 
lington 
Richard 
Kings tor 
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rant à M 
été élu 1’ 
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Si on api 
résidence, 
Parlement 
c tpables, q 
parti ou à I 
Ole ambitic

—En ce cas, fit-il, la partie 
n’est pas perdue. Attendez ici 
les gens que je précède, et dites- 
leur simplement que vous êtes 
envoyés pour les presser. Pres- 
sez-les surtout.

Et comptez sur moi, je réponds 
du succès.

Il dit, et enfonçant les éperons 
dans le ventre de son cheval, il 
reprit sa course.

Il venait de tromper ces deux 
hommes. De ressources, il n’en 
avait aucune, il ne conservait pas 
même la plus chétive espérance. 
C’était un abominable menson­
ge, mais il avait, en quelque sor- 

libre arbitre. L’é-

Le 21 août 1886.
i

I.e départ d’une artlNle
Nous ne sommes pas trop riches 

en artistes dans notre j :une capi­
tale. Il Serait peut-être vrai de 
dire que leur qualité compensa leur 
quantité. Ce n’est pas sans regret 
que nous eu voyons . quelqu’un 
nous quitter.

C’est aujourd’hui le tour de Melle 
Joséphine Aumnnd qui nous quitte 
pour les Etats-Unis. Nous espé­
rons que son talent y sera, sinon 
mieux goûté, au moins mieux ap. 
précié, dans le véritable sens du 
mot,—nous voulons dire mieux 
rémunéré.

Toutes les fois, q te les charités 
puoliques, les cou. res de bienfai­
sance ont fait appel à sa bonne 
volonté, elle s’est prodiguée avec 
le plus grand désintéressement. 
Nos sociétés littéraires, l’Institut 
Canadien entre autres, ne se sont 
jamais vu refuser son généreux 
concours. La charmanje cantatrice 
se dévouait toujours volontiers. 
Comme chacun se rendait avec 
plaisir aux séances où elle paraissait 
au programme! Comme on applau 
dissait de tout cœur sa voix si bien 
timbrée, si fraîche, si juste, si 
chaude 1 Comme on admirait son 
goût fin, le choix irréprochable de 
ses morceaux, l’intelligence de sa 
diction, son feu, sa maêstria 1

Ce sera là bientôt choses du passé, 
de purs souvenirs. Elle nous quitte

Elle nous quitte, mais avant de 
partir elle nous donne une dernière 
occasion de l’entendre et de savou­
rer sou chant.

11 laut voir le programme du 
concert de mercredi prochain pour 
se faire u^idéè du plaisir artisti- 

p%>|^s à ses auditeurs. Le 
concert aura lieu au St James Hall, 
rue Sparks.

Nous invitons à s’y rendre tous 
les amateurs du beau chant et tous 
ceux qui ont la mémoire recon- 
naissante des services reçus. Ce 
sera le grand concert de l’année, et 
la dernière occasion de montrer à 
cette vaillante artiste combien nous 
apprécions son talent et son dévoue­
ment.

A mercredi soir.

M. J. M. MacDougall 
s avance en suite et fail un vigou­
reux discours en français en faveui 
de M. Cormier, li sait que tout ce 
qu’il pourrait dire sur la question 
Riel ne serait pas accepté sans uré 
veillions de sa part, vu qu'il n'esl 
pas de leur nationalité, c'est pour­
quoi il n’en parlera pis pour le 
présent, surtout lorsque cette ques 
tion est étrangère à la politique 
provinciale. 1 est surpris qù avec 
des questions provinciales aussi im 
portantes à discuter et à etudier, 
les électeurs ne s’attachent qu’à la 
question Riel qui après tout est 
réglée, et ne reviendra plus sur le 
lapis. Dans la prochaine législature 
p;ovin. iale, il s'agira de discuter 
des questions d’inteiêt matériel,des 
qu stions de colonisation, le che 
m n de fer, et c’est à ce point de 
vue que les électeurs doivent faire 
choix du candidat qui est le plus 
propre à les représenter. Le gou­
vernement Ross Taillon mérite la 
confiance dos électeurs du comlé 
d’Ottawa pour sa sage administra 
tion des affaires publique . M:Cor 
mier est un homme pratique, un 
homme d’affaires qui saura com 
prendre les intérêts du comté et les 
faire respecter en chambre.

M Rochon a terminé l’assemblée 
par une réplique d’un quart d'heure. 
M. Bernard Simard, en annonçant 
que l’assemblée était terminée re 
mercia les auditeurs de leur atten­
tion à écouter les orateuis.

M Charles Devlin, d’Aylmer, in 
vite ensuite par quelques-uns à por­
ter la parole, se declare en faveur 

Rochon, et dit qu’il espérai! 
que ses compatriotes irlandais dans 
le comté appuieraient M Rochon.

2sOttawa, 21 août 1'86.

TABAC ! TABAC ! —M. Eugène LcDuc, autrefois de Mont 
réal, de la maison Marshel, Field et Cie. de 
Chicago, ainsi que M. H. R. Smith, repré 
sentant de la Chicago Trunk Hard ward Ce 
sont au Balmoral.

—L’édifice de

Cleveland Parlor
y soient trans 
Il d’t que si MChs Desjardins, proprietaire

1-18, rue Rideau
Toujours en mains assortiment 

varié de Pipes, Cigars Tabac 
de toute sorte et de toute q'.a 
défiant la compôtiou ; M. Deejai 
ses nombreux amis à lui faire uue 
vaincu qu’ils seront satisfaits.

Boutique de barbier de première classe ; 
trois chaises continuellement à la disposition 
dis pratiques. Tout ouvrage fait par des 
ouvriers expérimentés.

^TMatiNfiiCtieD ft tails'^
CHS. IlI SJ t KIU VN

la Dominion Coach Fl» 
tory, menace de s’écrouler. On a dû cesse! 
d’y travailler et l’inspecteur des maisons 
en a ordonné la démolition immédiate. La 
police y fait la garde.

complet et 
is, Cigarettes, 
lité ù des prix 

rdins invite 
visite, con-

—L’autre soir, une jeune femme Mary 
Lyons, a arrêté un vieillard qui venait de 
dérober une paire de chaussures, chez M. 
J, Parker, rue McGill. Elle l’a tenu jus 
qu’à l’arrivée de la police. te, perdu son 

difice si laborieusement élevé 
s’écroulait, il voulait être ense­
veli sous les ruines. On devait 
être vainen, il en était sûr, n’im­
porte, on se battrait, il cherche­
rait la mort et il la trouverait... 
Et il pensait :

—Pourvu qu’on ne se lasse, 
pas, là-bas !....

Là-bas, à la Croix-d’Arcy, on 
l’accusait....

Après le passage des deux of­
ficiers à demi-solde, les murmu­
res s’étaient changés en impré­
cations.

Ces deux mille paysans arri­
vés successivement an rendez­
vous, s’indignaient de ne pas 
voir leur chef, celui qui était 
venu les débaucher à la charrue 
pour en faire les soldats de ses 
rancunes.

—Où est-il ? se disaient-ils. 
Qui sait s’il n’a pas en peur, an 
dernier moment ? Peut-être se 
cache-t-il, pendant que 
sommes ici risquant notre peau 
et, le pain de nos enfants ?

Et déjà, ces terribles épithè­
tes : traître, agent provocateur t 
circulaient de bouche en bouche, t 
et gonflaient de colère toutes les <• 
poitrines. ,

Quelques-uns des conjurés j 
étaient d’avis de se disperser ; 
mais d’autres, et c’étaient les B 
plus influents, voulaient au con- ( 
traire qu’on marchât sur Mon- r 
taignac sans Lacheneur, et cela,9 
sur-le-champ, 
seulement le moment fixé pour J 
l’attaque.

M CORMIER

M. Cormier, s’avance ensuite 
pour répondre à M. Rochon. 11 dit 
qu’il n’a pas de prétentions à Vélo 
quence mais qu’il vient discuter lo 
giquement et paisiblement les ques 
lions en jeu dans la présente lutte 
oour élire un représentant à la lé 
gislature provinciale de Québec, et 
non pas pour discuter les affaires 
fédérales dont on a pas à s’occuper 
présentement; Il dit qu’il était aussi 
ridicule de blâmer le gouvernement 
de la province de Québec pour l’exé­
cution de Riel que de vouloir b S 
mer le conseil de Hull ou du comté 
d’Ottawa.

Il dit qu’il a été unanimement 
choisi comme candidat à la con 
vention conservatrice tenue à Hull 
le 31 juillet dernier et qu’il se pré 
sentait comme partisan de l’adml 
nistration Ross Taillon. 11 dit que 
M. Rochon n’a porté 
sat on contre l’administration des 
affaires publiques parce gouverne­
ment. Il ne l a pas fait parce qu’il 
n’avait rien à t i reprocher. L dit 
que pendant les trois années que ce 
gouvernement a administré les 
affaires le pays a prospéré et le 
règne des deficits est aujourd’hui 
terminé. S’il est élu, il dévouera 
tous ses efforts pour faire progrès 
ser l’instruction élémentaire, ouvrir 
des chemins de colonisation et dé 
velopper las ressources agricoles et 
minières du bjau comte d’Ottawa. 
Il dit que les accusations de la 
Vallée de C Ottawa et du Free Press 
disant qu’il était opposé au che­
min de fer de la Gati 
fausses et ridicules, parce qu’il a 
déjà lui-même travaillé en faveur 
de ce chemin de fer, dans la cons­
truction duquel il a des intérêts 
comme commerçant de bois, car ce 
chemin de fer lui assurera un dé­
bouché plus facile pour son com­
merce de bois. Il dit que M. Ro­

-J. Mille 
samedi ma

ser à la caisse et aux reii 
porté à l’hôpital Notre-D
f^Un

ar, journalier, en déchargeant 
tin des rails de chemin de fer 

steamer “ Escalona ’’ s’est fait blés 
îins. On l’a

rti d’excursionnistes américai
«20 août 1886—6m.

tes américains, 
chemins de fei 

chemin de fer du 
Pacifique d'un long voyage de plaisir1 sui 
la côte du Pacifique jusqu’à l’Alaska. Ils 
repartent aujourd’hui pour Chicago.

parti a excur 
its et directeprésidents et directeurs 

sont arrivés ici par le 
Pacifique d'un long voy

deEn route pour Hull
La grande Combinaison —Le steamer Asia retenu dans le port è 

son de difficultés judicial rés entre le 
capitaine et l’équipage a pu mettre eu 
route, le capitaine ayant fourni caution en 
attendant 1 issue des contestations.

raiDE

1! —Un matelot du nom de William Crosby 
a été traduit devant la cour de police ac 

sé d’avoir volé une chemise et une corde 
atelot nommé Paulson. Crossà un autre m 

by a été condamné a subir son pt 
vaut la Cour du Banc de la Reine. 

—Horace Telbert, a

FERA UNE VISITE SPECIALE

AU CANADA été arrêté samedi 
, à bord du vapeur •“ Montréal ”, au 
nt où il se préparait,à partir avec une 

valise appartenant a M. Emile De Ere lie, 
prestidigitateur français. Il a plaidé cou­
pable et a été condamné à ^quatre mois de

morneLa troupe qui est composée de chan'eur?, 
de danseurs, d’acrobat s, de mus.ciens, d« 
comédiens, de magiciens sera à

aucune accu —A la clôture de la retraite pastorale, sa­
medi matin, Sa Grandeur Mgr l’archevê- 

e de Montréal a transféré M. l’abbé 
unarbonneau, de la cure de Saint-Lazare, à 
celle de Lacolleet a nommé M. l’abbé Cha- 
put. chapelain de la Providence, curé à 
Saint-Lazare.

9
VENDREDI LE SO AOUT

85Elle fera ensui'e un tour dans le comt» 
a Chvlsea, simedi. le 21 ;comme suit 

Pointe à Gatineau, lundi, le 23 ; Bucking­
ham, mardi, le 24 ; Thurso, mercredi le 25; 
Papineauville, jeudi, le 26 ; Montebello, 
vendredi, le 27.

de M. que
nous i—MM. Lees. Wilson & Çie., poursui­

vent le Grand-Tronc pour dommages cau­
sés à leurs marchandises sur les chars de 
cette compagnie, durant l’inondation. Le 
Grand-Tronc se prétend irresponsable. La 
cause servira ae précédent à plus! 
autres du même genre.

personne ne manque cette re­
présentation !

-.-LISEZ CE QUI SUI T—:— 
l a Gazelle d’Almonte, où cette trouve a 

donné des ré présentations, disait : “ La 
musique formée et t excellente, le c<. ratière 
de la représentation a été parfait ; les con­
torsions de Tommy Olivier, ont émerveillé 
les spectate rs. les | ropriétairt s de cet te | 
troupe, tous deux bien cnnnus dans le dis­
trict, rencontrent patio t des éloges de la 
part du nombreux public qui les patron! -

La représentation sera donnée 
large tente pouvant contenir 800 jiercon-

Clnb de Raquette
A une a-s mblèe régulière du 

Club de Ra juettes Le National tenue 
dans la salle de M. Durocher les 
motions suivantes ont été présen 
tées.

Proposé par M. E. Lachapelle «i 
condé par M. A. Pépin, que les mes 
sieurs dont les noms suivent soil 
admis dans le Club National : X. 
Courville, E. D. Séguin, J. Laurin, 
J. Vignon, A. Daault—Adopté.

Proposé par M. P. Reinhardt, se­
condé par II. Latlamme que les cou­
leurs du Club de Raquettes “ Natio­
nal ” soit le noir et le jaune vieil 
or.—Adopté.

Proposé par U. latlamme, se 
condé par A. Parent, que le comité

t

—En cour de pratique, M. E. Barnard, a 
présenté à l’honorable juge Mathieu une 
requête demandant le renvoi d’une tierce 
opposition, sur l’allégation qtfun timbre 
de $7 aurait dû être mis au lieu de 
l’original. M. Weir prétendit que le com­
mis des timbres lui avait dit ique $2suffi-

m

$2 sur
«

Baient. En délibéré.
—Samedi matin, Charles Marié^un des 

quatre prisonniers arrêtés sur ni» Ronde 
par la police de l’Ile Sainte Hélène pour 
conduite indécente, a comparu ulevant le 
Recorder qui a condamné l’accusé A 810 
d amende ou trois mois (de prison. M. Ma­
thieu, avocat de Marié,;» immédiatement 
pris un bref de certioràri, sur l’ai légation 
que l’Ile Ronde n’est pas une placet publi­
que., Le procès des autrçs accusés aura 
lieu aujourd’hui. n . > j. *

neau sont Actualité
Une grande variété d’objets de pié 

téd’images et de livres pour la dévo­
tion à S Le Anne etc. etc.......
Se vendent actuellement aux maga­
sins de

sous une

sans attendre i-2—HEURES DE PLAISIR-2
Le prix d’admission sera de 35 et 10 

centins seulement.
1 ja^-N’oublics im» 
divertir.

P.'C. Guillaume
No 455 Rue Sussex, et Coin des 

rues Sussex et York.
4 la date et allez von*

(A suivre19 août 1881—61ns.


